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PRÉFACE.

^^^'ESTpar lalâîigue^matbfneHeque doi-
vent commencer les Ehraes^ dit M. Rolliiî,

Les Enfans comprennent plus aisément les

Principes^-do» la Grammaire^ quand il les

voient app*]iqués à «ne langue qu'ils enten-
dent déjà, et cette connoissance îeur sert

comme d'introduction aux tangues anciennes
qu'on veut leur enseigner. Nous avons de
bonnes Grammaires ffançoîses^ maisje doute
que l'on puisse porter un jugement aussi fa-

vorable des Abrégés qui oat été ûiits pour
les Cbmmençans. Les premiers Elémens ne
sauroient être trbpsimplifiés. Quand on parle
à des Ènfans^ ily a une mesure 4<s connois-
sarite à fequfeHfe «hi dWJt se boriïer^ parç^
qu'ilsnesont pas capables d'en concevoir da-
va/itage. Il est sur-tout important de ne pas
leur présenter prusieur!^ objets à la fois: il

faut, pour ainsi dire, faire entrer dans leur
esprit les idées une à une, comme 'piijft,|[ip;^

duit une liqueur goutte à gouttjB dans un vis^.
dont l'emboucfaére est étroite* si vous ^«n*
versez trop en niême téiwpsi^ liqiiénr se
répend, et rien n'entre iÉins j^;i^ftse. Il y a
^si lin ordre àgftrder;eeii6ri^e çmpite.
principalement à ne pat sij^olëtdes i^i^ft>l
que vous n'avez pat encore dites;^iÉimi^
mencer par l|i connoissances qui ne î^^n*


